
  

Les dirigeants du G-20 se sont réunis à Hambourg 
(Allemagne) les 7 et 8 juillet afin de discuter, 
notamment, d'enjeux relatifs au commerce et de 
parvenir à une position commune sur la manière de 
faire progresser le programme mondial. Bien que les 
divergences persistent entre les États-Unis et les autres 
membres du G-20 quant au changement climatique, et 
plus particulièrement à l'Accord de Paris, des gestes 
positifs ont été posés relativement au commerce. En 
effet, les dirigeants en sont parvenus à une déclaration 
commune sur cet enjeu.  

Au début, les membres de l'UE avaient l'intention d'isoler 
les États-Unis en formant une coalition sur le commerce – 
une coalition qui prônerait le commerce ouvert, y compris 
la réalisation de « résultats concrets » lors de la 11e 
Conférence ministérielle (CM11) de l'OMC à Buenos 
Aires, en décembre. Les membres de l'UE ciblent des 
coupes dans le soutien interne ayant des effets de 
distorsion des échanges de même qu'un accord interdisant 
les subventions pour la pêche comme résultats potentiels 
de la CM11.  

Dans une déclaration diffusée avant le sommet de 
Hambourg, le directeur général de l’OMC, Roberto 
Azevêdo, la directrice générale du FMI, Christine 
Lagarde, et le président de la Banque mondiale, Jim Yong 
Kim, ont souligné que le bien-être économique de 
milliards de personnes dépendait du commerce et ont 
précisé « qu’une intégration commerciale plus poussée, 
accompagnée de politiques intérieures propices, pouvait 
accroître les revenus et accélérer la croissance mondiale ».  

À Hambourg, M. Azevêdo a mentionné aux dirigeants que 
la CM11 serait une importante occasion de faire davantage 
de progrès dans la foulée des récentes réalisations de 
l'OMC, entre autres l'entrée en vigueur de l'Accord sur la 
facilitation des échanges en février. 

« Ces succès montrent que le système fonctionne, mais il 
n'est pas parfait. Nous devons continuer à le mettre à jour. 
Les enjeux commerciaux sont toujours sensibles – 
particulièrement lorsque les conditions économiques se 

font difficiles; par conséquent, nous voyons de nouvelles 
tensions émerger dans divers secteurs », a expliqué 
M. Azevêdo aux dirigeants.  

« Lorsque des différences surviennent sur des questions 
commerciales, la meilleure façon de les résoudre passe 
par la discussion et la coopération. Mais pour que cette 
voie soit fructueuse, nous avons également besoin d'un 
engagement politique et d'un réel sens de l'urgence en vue 
de trouver des solutions concrètes. Autrement, les gens 
n'auront pas confiance dans le processus. Or, l'OMC et 
moi-même serons toujours là pour aider », a-t-il ajouté.  

L'isolement prévu des États-Unis ne s’est pas 
complètement avéré puisque les sherpas du G-20 ont 
réussi à insérer le libellé des États-Unis concernant le 
commerce « réciproque » et les pratiques commerciales 
« déloyales » dans le communiqué final.  

« Nous maintiendrons les marchés ouverts en notant 
l'importance des cadres d'investissements et du commerce 
mutuellement avantageux et réciproques, et le principe de 
la non-discrimination, et nous continuerons à combattre le 
protectionnisme, y compris toutes les pratiques 
commerciales déloyales, et à reconnaître le rôle des 
instruments légitimes de défense commerciale à cet 
égard », peut-on lire dans le communiqué final du G-20.  

« Nous nous engageons à travailler ensemble avec tous 
les Membres de l'OMC en vue de faire de la 11e 
Conférence ministérielle de l'OMC un succès. Pour 
améliorer davantage le fonctionnement de l'OMC, nous 
coopérerons afin d'assurer l'application opportune et 
efficace des règles commerciales et le respect des 
engagements commerciaux et également d'améliorer ses 
fonctions de négociation, de surveillance et de règlement 
des différends », poursuit le communiqué.  

Les représentants officiels à Genève notent une 
amélioration graduelle au fil des communiqués sur le 
commerce depuis le début de l'année, espérant que le 
message consensuel issu du G-20 contribuera aux 
discussions entre les Membres sur le programme de la 
CM11. Une série de rencontres sont prévues en juillet, 
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notamment des discussions sur des enjeux propres à 
l'agriculture, entre autres les propositions récemment 
déposées sur le soutien interne, le 12 juillet. Une réunion 
ouverte informelle de la délégation complète est prévue 
pour le 19 juillet. 

Les hauts fonctionnaires des 11 du PTP se 
réuniront au Japon  
Les hauts fonctionnaires des 11 du PTP se rencontreront à 
Hakone, près de Tokyo, du 12 au 14 juillet avec comme 
objectif de finaliser des options qui permettraient une entrée 
en vigueur de l'accord du PTP d'ici la fin de l'année. La 
réunion, demandée par les ministres du Commerce lors de leur 
rencontre en marge de la réunion ministérielle de l'APEC au 
Vietnam, en mai, sera la dernière avant de prendre une 
décision sur la marche à suivre pour cet accord sans les États-
Unis.  

La décision finale sera présentée aux dirigeants alors qu'ils se 
réuniront en marge du sommet des dirigeants de l'APEC les 10 
et 11 novembre, au Vietnam. 

Il y a espoir que l'entente politique conclue le 5 juillet entre 
l'UE et le Japon relativement à leur accord de libre-échange 
bilatéral (partenariat économique stratégique) puisse avoir 
une influence positive sur la stratégie politique 
commerciale des États-Unis, notamment en ce qui concerne 
le PTP.  

Des observateurs disent que l'accord de principe entre l'UE 
et le Japon a le potentiel d'exercer davantage de pression 
sur les exportations des États-Unis vers le Japon, 
particulièrement pour le bœuf et le porc, puisque les États-
Unis sont déjà désavantagés par l'accès dont bénéficie 
l'Australie au marché japonais dans le cadre de l'accord de 
libre-échange entre le Japon et l'Australie.  

Pour le Japon, l'accord avec l'UE constitue un autre moyen 
de faire en sorte que le PTP soit mis en œuvre rapidement, 
ce qui, on l'espère, pousserait les États-Unis à reconsidérer 
leur retrait et à réintégrer le groupe.  
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